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 SPORT - Massacre à la tronçonneuse ! 

 La guerre des retraites a bien lieu… 

 Soit dit entre nous : 

 L’écologie, quelle cochonnerie ! 

 Parcoursup : Du tirage au sort  

       à la sélection 

 L’art de l’enfumage 

 LINKY : Que la lumière soit ! 

 Vidéoprotection  

       et incivilités au quotidien 

 BHNS : Et la gratuité bordel ! 

Dans la foulée, la « caution » écolo, Nicolas Hulot, 
démissionne pour désaccord, suivi de la Ministre des 
sports, qui profite de la charrette ! Le bon peuple, lui, 
commence à douter sérieusement… 
Cependant, il faut faire avec. Alors on joue aux chaises 
musicales : le président de l’Assemblée Nationale devient 
ministre « vert » et l’on fait désigner « démocra-
tiquement » un nouveau vassal au perchoir. Richard 
Ferrand, qu’on gardait en réserve à cause de possibles 
casseroles judiciaires, tiendra donc la baguette à 
l’Assemblée. Une ambiance délétère qui verra encore un 
pilier du Gouvernement, « l’ami » Collomb, annoncer son 
départ à la presse ! 
La « gauche-droite » macronienne va cependant devoir 
compter ses troupes pour les européennes avec des 
sondages au plus bas. La droite classique est vent debout, 
de même que Marine Le Pen qui se requinque sans rien 
faire malgré ses affaires à répétition ; le brexit, les 
gouvernants italiens, hongrois ou polonais remettant ses 
vieux démons à la mode…  
Enfin, les municipales apparaissent délicates, sans ancrage 
local. Les tractations devraient donc aller bon train pour 
trouver des « Macron-compatibles » dans nos campagnes. 
Au fait, à Harnes, que feront nos élus socialistes qui n’ont 
pas soutenu, avec force conviction, leur candidat 
désigné ? Notre maire n’a-t-il pas choisi comme chef de 
cabinet, toujours issu d’un environnement politique 
proche, un candidat aux élections sénatoriales de 2017 
sur la liste des « marcheurs » ? 
Cela sentirait-il l’allégeance ? Qu’en pensera la 
population ? Posez donc la question aux retraités, aux 
pauvres ou aux étudiants… En tout cas, pour ce qui nous 
concerne au PCF, c’est  NIET  à la politique des riches ! 

M. Macron, après quelques 
brasses dans sa piscine toute 
neuve, devait imaginer sa 
rentrée comme un long fleuve 
tranquille… C’était compter sans 
M.Benalla, l’épine dans le pied 
de celui qui avait promis l’ère de 
la probité. Un sbire jouant au 
cowboy dans les bistrots ou 
tabassant impunément des 
jeunes gens, cela fait désordre… 
au point de devoir reporter 
l’examen de la constitution ! 

 



 

Ce cher - voire très cher - M. Macron devait faire dans la nouveauté… C’est réussi ! Après Balladur, Juppé, Raffarin et autre 
Fillon, lesquels ont traficoté les nombres de trimestres, indexé les pensions sur les prix et autres sévères extravagances, il 
lorgne avec avidité sur l’argent des « vieux ». Et cela, soi-disant pour aider les jeunes, comme si nos 16 millions de 
retraités en France — pratiquement le quart de la population de Harnes — ne le faisait pas déjà avec leurs enfants ou 
petits-enfants… Pour une grande partie d’entre eux, la hausse de la CSG représentera une perte sèche d’environ 500 € ! 
Mais ce n’est pas tout. A l’heure de la suppression de l’impôt sur la fortune et où la rémunération des actionnaires du 
CAC40 bat tous les records, le gouvernement décide, de plus, de ne pas revaloriser les pensions pendant plusieurs années 
et lance la rumeur qu’il prendrait les pensions de réversion pour prochain objectif ! 
Tout ceci n’est cependant qu’un apéritif amer. La baisse du chômage annoncée n’a pas lieu, malgré tout l’argent donné 
aux entreprises (dont une partie doit dormir dans les paradis fiscaux), alors qu’il s’agit du fond du problème ! Le plein 
emploi suffirait, en effet, en apportant de nouveaux cotisants, à résoudre à jamais le problème de notre protection sociale 
que la dite CSG devait d’ailleurs régler. 
Et, désormais, le Président et ses acolytes s’attaquent à toutes les retraites, ce qui conduira à une perte de pouvoir 
d’achat estimée à au moins 9 % sur 15 ans ! Et les retraités savent bien que les jeunes ne verront pas plus l’argent ainsi 
ponctionné, que les vieux n’ont vu celui de la vignette auto le siècle dernier ! 
Cependant, pour des raisons évidentes, on voit mal les dits « vieux » battre le pavé pendant des semaines pour réclamer 
tout simplement leur dû ! Dommage, car 16 millions de manifestants dans la rue, cela ferait, pour sûr, du bruit jusqu’à 
l’Elysée ! 
Mais, à défaut, nul doute qu’ils se souviendront de ces manigances le moment venu… Tout comme le PCF qui, 
contrairement à bien d’autres,  les a toujours défendus bec et ongles et continue de le faire quotidiennement…  
Et puis, comme aurait dit ma grand-mère : « Comment peut-on faire confiance à un gamin qui se sert dans le porte-

monnaie des vieilles » ? 

Dans l'art de faire les poches, Macron et son cynisme 
sont aujourd'hui aussi connus que les amitiés et les 
largesses qu'il montre pour le monde de la finance et 
leurs premiers de cordée. 
Alors, quand il décide d’arroser généreusement les 
uns, il pioche chez les autres ; les retraités, les 
chômeurs, les familles en savent déjà quelque chose. 
Et bientôt, il puisera ailleurs : dans l'école, les 
hôpitaux, les collectivités locales. Partout. Sauf, bien 
évidemment, chez ses amis les riches ! 

Les sombres idées ne lui manquent pas. D'ailleurs pour la 
culture et le patrimoine, maintenant, on gratte ou on joue 
au loto. Le jackpot !... 
Ainsi va la macronie  qui, d'économie en économie, de 
bouts de chandelle en bouts de ficelle, manipule les gens. 
Et comme ça marche, les « hautes sphères » peuvent 
regarder le petit peuple avec condescendance et 
poursuivre le jeu de massacre du social et de l'humain. 
Cette fois, le rabot de la finance s'attaque à l'un des plus 
petits ministères en terme de dotation, celui du SPORT. La 
lettre de cadrage invitait tout simplement à supprimer 
1600 postes d'ici 2022, soit près de la moitié des 
conseillers techniques sportifs, autant de fonctions clés qui 
garantissent depuis des décennies la qualité de 
l'encadrement et de la formation dans les fédérations et 
sur le terrain. A ce stade, ce n'était plus un coup de rabot, 
mais un véritable massacre à la tronçonneuse que tout le 
sport français devait subir.  
Au moment où notre pays fête ses champions du monde 
de football, s'éblouit des exploits d'un Teddy Riner ou d'un 
Kevin Mayer, et qu’il s'apprête à accueillir le mondial 
féminin de football en 2019, la Coupe du monde de rugby 
en 2023 et les J.O en 2024... le gouvernement, quant à lui, 
affiche clairement son mépris du monde sportif, lui 
disant quasiment : serrez-vous la ceinture !  
Face à cette scandaleuse tentative de spoliation des 
maigres moyens octroyés, la levée de boucliers s'est faite 
massive. Et le pouvoir a reculé ! Du moins, il a freiné ses 
velléités premières. Le Comité national olympique et 
sportif ne s'y trompe pas et exprime sa froide colère en 
lançant une pétition nationale. Il reste en éveil pour 
arrêter cette glissade vers les abîmes. Car d’autres 
mauvais coups viendront, ne vous y trompez pas ! 
 

Pétition en ligne : lesportcompte.franceolympique.com 



 

LINKY : QUE LA LUMIÈRE SOIT !  
— Dans son jugement, le tribunal 
administratif de Toulouse a confirmé les 
dispositions légales qui permettent aux 
habitants de refuser à Enedis l'entrée de 
leur logement pour la pose des compteurs 
LINKY. Si le compteur est à l’intérieur d’une 
propriété, Enedis ne peut pas intervenir 
sans accord. 

N’aurait-il pas été judicieux d’organiser des réunions 
d’information des habitants comme cela s’est fait dans 
d’autres communes ? Nous, nous l’aurions fait !  

L’ART DE L’ENFUMAGE !  
— A grands coups de com’ par 
l’intermédiaire de La Gazette, des 
quotidiens régionaux, du site 
internet de la ville,… on nous 
annonce, ici le remplacement de 
fenêtres, là l’entretien de 
certaines rues…. 
N’avez-vous pas remarqué tout 
ce tapage médiatique ? Est-ce pour nous faire oublier, à 
l’approche des élections municipales de 2020, que, tout 
compte fait, il n’y a franchement pas eu grand-chose de 
fait jusqu’à présent pour le quotidien des Harnésiennes et 
des Harnésiens ? 

VIDÉOPROTECTION ET 
I N C I V I L I T É S  A U 
QUOTIDIEN ! — Un très 
coûteux système de 
vidéoprotection a fait son 
apparition sur notre commune 
récemment. Une trentaine de 
caméras ont été installées 

dans la ville.  
Cependant, on peut s’interroger sur l’utilité et l’efficacité 
d’un tel dispositif au quotidien (surtout quand on sait qu’il 
n’y a personne derrière ces caméras), par exemple en ce 
qui concerne la lutte contre les incivilités routières, 
lesquelles devraient, nous promet-on, diminuer voire 
disparaître…  Ce serait donc LA solution miracle ! A moins 
que cela ne fasse que provoquer le déplacement des 
problèmes vers d’autres lieux…. 
Les stationnements en double file, dans les sens giratoires, 
devant les distributeurs de billets, les bistrots des amis, les 
commerces du centre ville,… sont fréquents et se 
produisent devant des dispositifs vidéo sans inquiéter les 
personnes qui les commettent.  
Des « manifestations de joie » nocturnes ont 
régulièrement lieu, dans les quartiers de la ville ou à 
proximité des salles de réception, avec des véhicules 
effectuant des dérapages plus ou moins contrôlés et des 
gymkhanas bruyants et dangereux…   
Ces comportements intempestifs sont inacceptables et 
doivent être sanctionnés. Où sont donc l’harmonie, le 
vivre ensemble et le respect de l’autre ? 

PARCOURSUP : DU TIRAGE 
AU SORT À LA SÉLECTION 
— La hantise  des bacheliers 
2018 était de connaître leur 
affectation à travers leurs 

différents choix de poursuite des études après le bac. S’il 
est vrai que le nouveau système mis en place par l’équipe 
Macron a mis à mal l’ignominie du tirage au sort 
déterminant l’orientation de nos enfants, il n’en est pas 
moins vrai que ce système a autorisé les universités à 
sélectionner les candidats. 
Inutile ici de vous décrire les critères appliqués par celles-
ci pour recruter. Nombre de séries du bac, techniques ou 
professionnelles, ont été laissées pour compte… Nombre 
de lycéens ont dû accepter des propositions par défaut, 
faute de places… 
On se doute bien que le problème de la réussite de nos 
enfants ne sera jamais pris en compte tant que le 
libéralisme de nos dirigeants actuels ne s’attaquera pas 
réellement au véritable problème de l’orientation après 
le bac. 
Mais attention, d’autres critères de sélection nous 
menacent déjà. Par exemple, l’augmentation des frais 
d’inscription à l’Université représente, pour nos dirigeants, 
un excellent moyen de régler le problème de la sélection. 

L’ÉCOLOGIE, QUELLE COCHONNERIE ! — Lors du 
conseil municipal du 16 novembre 2017, Philippe 
Duquesnoy a fait voter la vente à un particulier de 
l’espace vert situé à l’angle de la rue de Château-Salins et 
de l’avenue de la Fosse. Cette vente doit, soi-disant, 
permettre la création d’un « commerce de proximité », 
près d’un carrefour dangereux où un jeune Harnésien de 
12 ans a perdu la vie un dimanche de juin 2014. 
Permettre la vente d’un espace vert communal, alors 
même que les friches commerciales et les terrains 
inoccupés abondent, c’est nier le fait qu’un tel espace vert 
est vital pour les habitants d’un quartier. 
Bien évidemment, nos arguments n’ont pas été 
entendus. Nous restons dans l’incompréhension sur 
certains choix de notre maire.   Pas vous ? 



 

POUR nous contacter ou nous rejoindre, nous soutenir dans notre action, 
   participer à la construction d’un nouveau projet pour HARNES, 
           nous aider financièrement en faisant un don,… 

   RETOURNEZ-NOUS CE COUPON     

 

NOM : ……………………………………..     PRENOM : …………………………………….. 

ADRESSE : ………………………………………………………………………………………. 

TELEPHONE : ……………………  MAIL : …………………………………………………….. 

Coupon à transmettre à  Jean-Marie FONTAINE - 15 RUE DE PICARDIE - HARNES 
 

Contact : jm.fontaine@lhumaindabord-harnes.fr 

Le « bus nouveau » devrait arriver début 2019. Ce 
« BHNS » dont on nous vante les mérites avant de 
rouler présentera-t-il un aussi « haut niveau de 
service » qu’on nous l’annonce ? Il faut bien 
l’espérer étant donné les « tonnes » d’ennuis et 
autres désagréments que sa construction a générés 
pendant des mois pour les automobilistes et les 
commerçants notamment !  
Nous avons tous mérité de monter à bord, non ? Et 
pourquoi pas gratuitement comme dans certaines 
agglomérations qui ont adopté cette formule ou qui 
l’envisage sérieusement. Apparemment, ce n’est pas le 
cas dans notre Bassin minier où l’on prend déjà les 
devants, via la presse quotidienne, pour dire qu’il 
faudrait quelques millions supplémentaires (1) pour que 
les tickets de bus soient définitivement mis à l’index !  
Tout ceci pour nous faire avaler ce pieux mensonge par 
omission que ce serait les collectivités locales qui 
financeraient les transports publics…  
Que nenni !... Les bus ont toujours été payés pour la 
plus grande part par un impôt annuel prélevé sur les 
entreprises de plus de 9 personnes, en l’occurrence le 
« VT » (versement transport) qui représente plus de 
80 % du financement (2), la vente des titres aux usagers 
(désormais appelés clients pour faire passer la pilule) 
étant limitée à environ 10 % ! 
L’agglomération de Dunkerque, pour sa part, a non 
seulement levé le tabou du financement des entreprises 
mais confesse qu’elle a réalisé une épargne sur le VT 
pendant plusieurs années pour compenser des travaux 
et passer à la gratuité ! 
Les dites entreprises qui mettent la main au portefeuille 
souhaitent évidemment que le bus en question 
permette à leurs employés de l’utiliser pour venir au 
travail dans de bonnes conditions et le porte-monnaie 
léger, comme le rappelle en souriant le maire de 
Dunkerque : « Le bus gratuit, c’est aussi des lieux de vie 
et d’échanges. Pour imager, les bus de demain doivent 

être les bistrots d’hier » (3). A noter que, selon l’INSEE, 
les Harnésiens se rendent au travail en transports en 
commun à raison de 4,7 %, contre 82,4 % en voiture ! 
En un mot comme en cent, dans ce contexte de 
réchauffement climatique et de pollution, il reste 
beaucoup de chemin à faire à pied, à cheval, à vélo ou… 
en bus !  

Et notre maire, qui est également vice-Président de 

l’Agglo, dans tout cela ? Pourquoi ne l’a-t-il pas 

soutenue cette gratuité, proposée par le groupe 

communiste et républicain ? A réfléchir…  

1- 7,5 millions, selon « Nord Eclair » du 19 septembre, les 
charges d’une année étant de près de 58 millions  (rapport 
annuel du Syndicat des transports Artois-Gohelle). 2– Site 
internet du Syndicat des transports Artois-Gohelle. 3- « La Voix 
du Nord) », rubrique « La phrase » . 
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